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de pieds, purgatifs. et par des révulsifs sur la poitrine. Dans
quelques cas l'ipéca rend de grands s2rvices quand l'épistaxis
récidive et qu'il est indispensable de l'arrêter ; l'emploi de l'ipéca
sera suivi de celui de la quinine pendant quel'jaes jours, O,35
chaque matin.

Eistaxis de l'anétie et de la chlorose. -Ces maladies, comme la
lymphadénie, peuvent se compliquer d'hémorrhagies nasales. On
en aura raison par le traitement spécial de ces affections, fer,
hydrothérapie etc. Quand il ne suffit pas, on donnera de l'ergotine
en potion ou mieux encore en injections pour arrêter l'hémor-
rhagie et donner au traitement général le temps d'agir.

Epistaxis dans les affections du caeur. -Elles sont sous la dépen-
dance de troubles de la circulation et par conséquent justiciables
de la digitale et de la caféine. C'est surtout le cas dans l'insuf-
fisance mitrale avec troubles pulmonaires. Dans l'insuffisance aor-
tique, l'épitaxis est souvent due tout à la fois à la friabilité des
petits vaisseaux, touchés eux aussi par l'athérome ou la dégéné-
re'.cence gra;bseuse, et à la tension artérielle exagérée à chaque
systole. C'est alors au bromure et à l'iodure de potassium qu'il
faut recourir et il faut être très prudent dans l'emploi de l'ergo-
tine, qui augmente la tension dans les petits vaisseaux.

Epistaxis dans les maladies du foie. -Elles se voient surtout
dans la cirrhose hepatique atrophique, et paraissent dues tout à
la fois à des modifications dans la composition du sang, .et à la
fir:nation de véritables varices veineuses. On peut user contre
elles de 'ergotine, des iodures et aussi de la révulsion sur le fdie
par des ventouses nombreuses, moyen recommandé par Verneuil.

Episiaxis des arthritiques et des goutleux.-Elles sont fréquentes
chez les arthritiques qui font des excès de nourriture, ou tout au
moins qui se nourrissent surtout de matières azotées. Le régime
est le meilleur moyen pour lutter contre elles. Le malade sera
soumis pendant toute la durée des épistaxis à une diète lactée à
peu près complète ; quelques oeufs et légumes verts seront seuls
permis; ni vin ni café. Cette diète sera suivie d'nr -gine avec
des viandes blanches des légumes verts, à l'exclusiol. des farineux
et des viandes rouges pendant quelque temps. Boissons alcalines
coupées de peu de vin ; liberfé du ventre assurée par des laxatifs
répétés. Ces épitaxis peuvcnt se répéter par périodes presque
régulières, comme les hémorrhoides ; le traitement local et une
médication au bromure de potassium et aux alcalins seront suivis
pendant t->ut le temps qu'elles dureront, jusqu'à ce que le change
ment '& régime alimentaire ait porté ses fruits.
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